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• Après . la lnateinelle JAURÈS4 - ~4"" 
A MATERNELLE RENAN ~AH 

A un bout du bâttmenL les ouvriers procèdent à la n1jse en place de la toiture 

Poursui"ant le programme des 
réali$ations scolaires qu'elle 
s'étnit fixé en 1965, la munici· 
palité s'emploie dans ce domai­
ne, comme dans les . autres, 
d'ailleurs, à respecter ses eoga. 
gemcnts. 

Après l'école matc111ellc J .• 
Jnurès, dont l:i réception des 
travaux a eu lieu ces jours.ci, 
c'esl maintenant l'école Renan 
qui s'achève. l s'agit là encore 
d 'une maternelle de cinq classes 
oui complètera heureusement 
l'école actuelle. Il eut clté sou­
haitable que celle-ci tut rempla­
cée en totalité. Hélas ! le proict 
:\utorisc.i pru· les po11voirs de"tu· 
telle ne coml??rte que 5 cln~­
ses, a!o~ qu il en :iurait 1 àllu 
1 ane cl11.a1nc. . 

Mais Je gouvemcment des mil· 
liardaircs ne prend pas au sé­
rieux· le .problème des mafemcl· 
les. JI parle beaucoup de réfor­
ITIC de !'Enseignement. mais il 
11'est. jaro11is question de l'é'du­
cnlion des tout-petits. Il serait 
satisfait si toute$ les matc111el­
Jcs étaient de simples .gardcr;ics 
fonctionnant avec du personnel 
sans qualification aucune, qui . 
coûterait moins cher. · 

L'Ecolc mnte111elle doit être 
une école ii part entière, car 
bien avant 6·ans, l'enrant mani­
feste sa personnalité et ses 
connaissances peuvent être ra­
pidcm<lllt développées. 

Nous pourrions montrer aus­
~i qu'/\ l'époque actuelle, les ma· 
temelles rendraient des services 
considérables aux familles dont 
Je Dère et la mère sont souvent 
obligés de travailler tous les 
deux, un salaire ne suffisant 
pas à faire vivre le foyer. 

Cc n'est pas le but de notre 
article. . 

gueur. Deux bâtiments A et B 
en prolongement l'un de l'au· 
tte, orientés Est-Ouest, permet­
tant une exposition. maximum 
au f\otidi. A la salle de jeux de 
120 m2 succèdent un bloc sa­
nitaire puis la direction et 4 
classes dont les superficies res· 
la salle 4, une salle de repos et 
pectives Yoisincnt 50 m2. Après 
une dernière G!asso. à l'extré­
mité du bâtiment. 

L'école, jmplant~e à 50 m. en· 
viron du bd Staline, dans les 
terrains Andrieu, est d'un accès 
facile et sùr pour lès enfants. 

b ' :Cour, spaèjeusc. de 1:200 
n'l2 envirgn, sera équipée ult'é· 
rieufcment de parcs à sable. de 
tobbôgan et de jeu.x ·dh·crs lJOUJ" 
les enfants. L'ensemble des bàti-
1nen1s· construits en éléme.ats 
·préfabriquéS métallisés, au re­
vêtement· dés sols· en matières 
plasîifiécs; est hj?s agréable à 
l'œil. I:es enfants' connaîtront 
un. "ér.iîabl:C cpn{ôrt ainsi q11e Je 
pcrson11el enseignant et, encore 
une · fois,, il 1).ous faut xegrctter 
qu'un .)?rojcf plus important 
n'ait ·été autorisé, qui aurait 
permis la d).sparition des p(éfa· 
briquëS vétustes édifies à la 
l.ib.ération "cit aont les autorités 
de.l'époque nous tlisaîent qu'ils 
n'êtaient que pro\<isojres. Un 
provisoire qui aur:i duré 25 ans. 
Pauvre Education Nationale 1 

Autre raison de protester 
coritre l'insuffisance des crédits 
~troy,és à l'Education Nationa­
le, ce groupe ne comportera pas 
de Cantine.. Il sera éloigné de 
400 mètres de la cantine actuel· 
le. 
· Aussi, afin de pallier cet jn­
con\•énicnt, la Caisse des Ecoles 
a priS la dédsion d'assurer le 
transport îles enfants d~sircu:< 
de prendre leur repas de midi 
à l'école. 
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Nous nous réjouissons tout de 
même que la municipalité ait 
nu construire deux écoles nou· 
de toutes sortes. L.-i maternelle 
vellcs, en dépit des difficultés 
Renan qui s'achève faisait par­
tie du projet des commandes 
lll'Oupées qui a été retardé, am• 
puté pa1· los autorités de tutel­
le. Il surfit de rappeler que la 
Ville avait acquis les terrains 

La tâche des senrices muni· 
cipaux en sera évidemment 
compliquée, mais le maximum 
sera fait pour satisfaire a\L" 
exiRenœs oicn légitimes des fa· 
milles. 
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A l'outre bout les béto1111eurs lcrnilncnt l'assise 

dC!lUÎS 1958. ' 
Que comporte çlo11c cc pro. 

jet ? 
l i s'agit d 'un' ensemble de '5' 

classes, constn1itcs tout en Ion-·- · 

-La rentrée de septembre 69 
l)'ést pl1J!i "tellèmeat éloignée 
pouc qu'il -nous- soit pel'l'llis de 
souhaitèr à nos· tout-petiis de 
comineiiccr leur vie scolairo 
~l}lls,J_es~,cgnd!,tio,ns les mcJ]lcu­
rçs~ 


